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D'autres savants crient de loin: gent ainsi Estacio de Vega et Ricardo 
« C'est impossible». Com'tne le faisait ;:,evero cie !eur~ ennuis d'antan. La 
Bouillaud à l'Académie des Sdences venté (:~t un mensonge de la velUe qUI 
devant le phonographe: « C'est un alors contranalt la certitude humaIne. 
ventriloque» ! D'autres, sans même ~ll somme, dans le cas d.e Glozel, 
prendre la peine de venir voir, font nouvelle attalre Drey tus, il y a. des 

(suite et fm) comme Lavoisier qui, écrivant une in- croyants et des lncroyant$ sans ~Oll-
Aussi, une telle révolution dans la formation sur un aérolithe qu'on ài- nai::;sallce des taits, comme c'est la rè­

préhistoire, science à ses débuts et, sait être. tombé e~ Franc~, ~~cr~tait gle, lualS sImplement d'après le!!r 
par conséquent, très présomptueuse, sans sort.lr de Pans. : « PUISqU Il n y.a propre sentlment. Il y a une lutte de 
ne pouvait manquer de produire un 1 pas de pierres au CIel, comment peut-Il savants qui sont français, par (:onsé­
cataclysme. C'est c~ que nous voyons. nous en tomber? )} Cela est plus clair quent aimant ~a discussIOn, qui aUSSi 

_.IiWl~ Si cette science a beaucoup de docu- · que l'évidence. sont hommes et par conséqu~nt injus-
ments d'observation certaine, elle se D'autres, enfin, nous rappellent ce tes, intngants. envieux et pour la p~~­
base également sur de nombreuses que racontent les Goncourt dans leur part méchants. Heure~sement beau­
conjectures et ce qui la domine est l'i- Journal. Mangeant à côté de Flamma- coup d. ' autre~ sauvent l'honneur et l'i­
magination. Le grand archéologue it.a- rion, l'astronome se mit à prédire la deal de respèce et l~ décorum auquel 
fien qui exhuma et réédifia la Rome fin de la terre, gelée, sans hommes, aspIre la civIlisation. Il eXIste un heu­
AnÙque, Rossi, arriva à dire: « Pré-! planète congelée et toujours errant~ ftux découvreur qui s'est fait dans la 
histoire science des analphabètes ». comme la pauvre lune actuelle qUI défense, dans l' attaque, dan~ la polé­

'omo~ Reinach. autre grand savant. neus précéda .,Ortl1S cette décadence. Et mique, dans tous ses écrits une répu­
llologue et érudit, ajoute: CI. Quand Goncourt se mit à réfléchir ingénue- tatlOn de préhistorien, 1~ docteur lvlor­

un homme nc sait ni le grec, ni le la- ment, l'âme pleine de désillusion : let qe Vicny, le Bou~her de Perthes 
tin, ni l'allema1ld, ni l'anglais, ni l'i-I « Et nous qui pensions que la langue du X,Xc ~iècle. Il y a une Ill;ultitqde 
taIien, quand il ne sait même pas écri- \ française serait éternelle et nos livres de savants qui ' défendent l'évidence, 
re correctement sa langue, en un mot, 1 éternellement lus ! )} la vérité des faits ~t la vérité des idées 
qu~nd il ne sait rien, il se dit préhis- Il Ainsi René Dussaud, qu'on pourrait que d'autres persistent à nier : Salo­
tonen ». ,. appeler « le phénicien)} comme on mon Reinach l~ premier et le plus 
. Il e~t donc naturel q?e les prehlsto-I pourrait appeler « l'étrusque » le grand de tous, qui n'a pas besoin de 

nens se mont:e~t 'pr~somptueux et Marmet du Lys Rouge d'AnFltole titres. ; Espérandieu .de l'Acaqémie 
que l~ur morahte SOlt a la hauteur de 1 France (ce n'est pas l'unique relation d~ Inscriptions ; Loth, du Collège de 
leur Ignorance. . . : entre les deux, car l'un fut le M. France; Depéret de l'Académie des 
. ,Boucher ,de Per~hes, ~u m1heu du i Roux de « Monsieur Bergeret », que sciences; Vlennot, vice-président ~e 

slecle passe., c?~~e maIntenant 1:. ~r fut l'autre ... ), Dussaucl tenait la la ~ociété géologique de France; Yan 
Mo:-Iet, qUI n e~aIen~ pas des pr~n1s- pierre d'Ahiram trouvée en Syrie, Gennep qUI est dev~nu une autorité 
~?nens, le premIer slt?plt; employ.e du ! pour le premier document de l'alpha- en ethnographie, préhistoire et ar­
fts~, le, seco~d, u,n medecln de, ylC~y, 1 bet (1500 avant J .-C.) ! Enfoncé le chéologie dans le M~rcure de, France 
qUI revolutlOnne.rent la prehIstOIre · phénic~en ! Donc Glozel est faux et et avec ses livres ; May~t, professeur 
avec leurs trouyaIlles de la S~mm~ et 1 Dussaud arrive jusqu'à l'indélicatesse de l'Université d~ Lyon; AudoHent, 
de Gloz:l:.-. devaIent p?u,r le mOIns s a~- des lettres anonymes avouées plus doyen d~ la Faculté des Lettres de 
t~ndr~ a etre martynses ~ar les pre: tard... Clermont-Ferrand ; Bayet, profes~Jlr 
I11stonens ... en t~ut .cas, tl~ ont e~ a De même, sir Arthur Evans, l'hom- de l'Université de Bruxelles; Leite 
s~pporter la. negatlOn, 1 a~cusatIon 1 me de la Crête, qui destitua les phéni-- de Vasconcellos, professeur de l'Uni­
cl e~re ~aus~alre, la calomnIe et au 1 ciensen faveur des Egéens, et qui, en versité de Lisbonn~ ; Mendès-Corréa, 
mOInS 1 enVIe. . 1 aéroplane, train express puissante professeur de l'Université de PortQ et 
Heureuseme~t, de nos Jours l'av~n- i auto, alla en tout~ hâte de Londres à beaucoup d'autres, « les derniers m..ais 

ture est m?~s dangereuse qu a?- Glozel, pour ne rien voir, ne vouloir non les moindre~ ». 
temps de Ga~llee eAt de ,Servet. Le nu- rien voir ni entendre, seulement pour Etant allé à Glozd ; ayant visité If> 
sonelsme . arnv~ I?-eme a prendre des pouvoir dire que tout était une bêtise, musée rural d~s Fradin, les paysans 
aspects humonsbque~. ,Tel est le c~s, une « forgerie », une chose impossible propriétaires du champ de fouijle~ gù 
par .exemple, du ve?erab~e. Cam'l1e puisque Glozel récusait les Egéens se livra et se continue une grande 00-
Ju~han, membre de 1 ~cademle F~an- ·comme inventeurs de l'alphabet ... taille, pour la connaissance obs~e 
ç~lse, remarquable celhsan~ et hlSto- Comme ce~ savants aiment les Phéni- des origines d~ l;humanité ; ayant vu 
nen des ?aules. C?mme Elle de 1?ea~- ciens, les Crétois, pauvres peuples an- à Vichy, le Docteur Morlet, sa coUec­
mont, geo~ogue bIen connu, qUI vIt ciens qui ne pouvaient soupçonner un tion et sa franchise, sa ténacité et sa 
dans les SIlex d~ Bouche~ de ~erthes tel dévouement posthume. Cet amour ~cience ; ayant vu à Boulogne-sur­
d~s œuvres romalnes~ JuIllan ~O.lt aus- est touchant; pauvres hommes, ils ai- Seine, près de Paris, Salomon Rei­
s;, dans Glozel un antre ~e sorCIère. de ment leur gloire éphémère qu'ils dé- nach dont le savoir est aussi ~ncyclo-
1 epoque, ~e la conquete romaIne, sirent vaniteusement unique et im- pédique que sa philosophie est tolé­
aya~reun\ da~s ?~ cach~tt~ t<?ut ce mortelle. Les Goncourt ne pouvant rante, moi qui ne ~uis ni savant, ni 
matenel ,d ant1~U1tes Aprehlstonq~es,' arrêter le Temps, la Terre, le SoleIl, archéologue, ni épigraphiste, ni rien, 
Le bon . :rleu~ . n est m,e~e I;>as aIle a ccmme Josué auraient volontiers tordu pas même préhistorien, j'ai admiré la 
Glozei ; Il dAeclda d~ Pans, Il n~ vou- le cou à Flammarion. Irrité de sa tra- découverte, sans aucun doute la plus 
lut l?as meme fane :as du. fal~ que duction latine à laquelle a collaboré. grande de notr~ siècle, sur l'origine 
par:n1 plus de 2,O~O objets, Il n y en une fente de l'objet, reproduite par la de l'homme et de la civilisation. Mais 
av~lt a~cun en me~al, . aucune m~- photographie, Julli~m préVOit la cor- je me suis également intéressé à l'au­
n~l.e, nen de romaIn, !len de gaulOl~. rectionnelle et la prison pour les Glo- tre problème qui s'y rattache, tou­
N ~mporte, le sav~nt. fIt des cAommulll- zéliens. Pauvre vieux ! Quand nous jours actuel et éternel, le problème 
c~tlO~S aux .Academles et 11l:eme par- tombons dans le ridicule, nos contra- psychologique. 
yint ~ ~radune , l~ pseudo-latlli dune dictE.urs doivent être au moins empri- Glozel est une mine de connaissan~ 
1l1"s~nph,on &lozellenne. Il r~nouvel~ ,la sonnés ! ces préhistoriques, mais c'est aussi 
betlse d Emil: B.urno~~ q:u tra~ulsIt, te Qildqn'un vienr1ra qui 11(' fera du un amphithéâtre de clinique psycholo .. 
comme du ch,lnOls. q~ 11 19nor~lt du b~en». En 1891 , Estacio Be Veiga, gique. Ce n'est pas seulem,ent l'hom .. 
reste., une ~nscrlphon ~rouvee. par ayant trouvé au Portugal des signes me primitif qu'on peut y étudier ; 
Schhemlann, a .TrOIe. JuIllan aUSSI ~;- linéaires sur un fragment de vase af- c'est aussi l'homme actuel, l'hom,me 
ra~gea son latIn, prena~t pour de 1 e- firma qu'à la fin de l'âge de la pierre, de tous les temps, certainement tUé­
cnture .une cassure q~l dans l~ r~- il y avait un langage écrit. En 1903, chant, envieux, calomniateur, intri­
productlOn photograpbhque plaral~alit Ricardo Severo, annonça à Alvao gant, faussair~, menteur, fabriquant 
etre une l~ttre ... « Quandoque ?onus» (Tras os montes) la découverte d'une des lettres anonymes et falsifiant des 
Il appela a son secours son ~m1! le ~a; station néolithique avec persistance du télégrammes, conservat~ur de sa va­
vant Audollent, .doy:n de 1.1!nlverslte Renne et soutint comme Pîette en nité et négateur de l'évidence, l'hom­
de Clermont,. qUI. fa~t autonte ~ans la 1896, l'origine occidentale de l'alpha- me enfin. 
le.cture ~es ~n~c:lptlOns de: latIn ma- bet et la grande antériorité de l'ibéri- Mais 11 y Cl également la curiosité, 
glque tres dtfflclles. Eh bIen, ce der- que sur le phénicien et l'égéen. Eh l'étude, l'imagination, la logique, la 
nier alla à Gloz~l, rechercha, examina bien, Alvao fut déclaré faux. Aujour- science, la ténacité, la "Controverse, le 
et déclara que dans les inscriptions, d'hui, c'est 'un précurseur de Glozel l dé~at, la réflexion, la sérénité, la :on­
il n'y avait ni cursive, ni latin, ni dont il devient un témoin d'authenti- naIssance, toutes choses humaines 
phénicien, ni grec. Naturellement ils cité. aussi. Glozel est préhistorique, mais il 
sont devenus ennemis. Paul-Louis Deux Portugais illustres, Leite de 1 est aussi psychologique: 
Courrier disait : « Celui qui ne pro- Vasconcellos et Mendès-Corréa ven-l AfranlO PEIXOTO. 
fesse pas mes idées, est un coqUln ». 


